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Blank  leaves  added  during  restorations  may  appear 
within  the  text.  Whenever  possible,  thèse  hâve  been 
omitted  from  filming  /  Il  se  peut  que  certaines  pages 
blanches  ajoutées  lors  d'une  restauration 
apparaissent  dans  le  texte,  mais,  lorsque  cela  était 
possible,  ces  pages  n'ont  pas  été  filmées. 
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Commentaires  supplémentaires: 


L'Institut  a  microfilmé  le  meilleur  exemplaire  qu'il  lui  a 
été  possible  de  se  procurer.  Les  détails  de  cet  exem- 
plaire qui  sont  peut-ôtre  uniques  du  point  de  vue  bibli- 
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Qualité  inégale  de  l'impression 

Includes  supplementary  material  / 
Comprend  du  matériel  supplémentaire 

Pages  wholly  or  partially  obscured  by  errata  slips, 
tissues,  etc.,  hâve  b  >en  refilmed  to  ensure  the  best 
possible  image  /  Les  pages  totalement  ou 
partiellement  obscurcies  par  un  feuillet  d'errata,  une 
pelure,  etc.,  ont  été  filmées  à  nouveau  de  façon  à 
obtenir  la  meilleure  image  possible. 

Opposing  pages  with  varying  colouration  or 
discclourations  are  filmed  twice  to  ensure  the  best 
possible  image  /  Les  pages  s'opposant  ayant  des 
colorations  variables  ou  des  décolorations  sont 
filmées  deux  fois  afin  d'obtenir  la  meilleure  image 
possible. 
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Th«  copv  filmad  h«r«  hts  b««n  raproductd  thanks 
to  th«  gtnarosity  of  : 

Médical  Library 

McGill  University 

Montréal 
Th«  imagM  appaaring  hara  ara  tha  baat  quality 
poaaibla  conaidaring  tha  condition  and  lagibility 
of  tha  original  copy  and  in  icaaping  with  tha 
filming  contract  spacif icationa. 


Original  copiaa  in  printad  papar  covora  ara  filmad 
baginning  with  tha  front  covar  and  anding  on 
tha  laat  paga  with  a  printad  or  iiluatratad  impraa- 
•ion,  or  tha  bacic  covar  whan  appropriata.  Ail 
othar  original  copiaa  ara  filmad  baginning  on  tha 
firat  paga  with  a  printad  or  iiluatratad  impraa- 
aion,  and  anding  on  tha  laat  paga  with  a  printad 
or  iiluatratad  impraaaion. 


Tha  laat  racordad  frama  on  aach  microficha 
shall  contain  tha  aymboi  —«^  (maaning  "CON- 
TiNUED"),  or  tha  aymboi  Y  (maaning  "END"), 
whichavar  appliaa. 

Mapa.  plataa,  charta,  atc,  may  ba  filmad  at 
diffarant  réduction  ratioa.  Thoaa  too  larga  to  ba 
antiraly  includad  in  ona  axpoaura  ara  filmad 
baginning  in  tha  uppar  laft  hand  comar,  laft  to 
right  and  top  to  bottom.  aa  many  framaa  aa 
raquirad.  Tha  foilowing  diagrama  illuatrata  tha 
mathod: 
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L'exemplair*  filmé  fut  reproduit  grice  à  la 
générosité  de: 

Médical  Library 
McGill  Univartity 
Montréal 

Les  images  suivantes  ont  été  reproduites  avec  le 
plus  grand  soin,  compte  tenu  de  la  condition  et 
de  la  netteté  de  l'exemplaire  filmé,  et  en 
conformité  avec  les  conditions  du  contrat  de 
filmaga. 

Les  exMmpiairee  originaux  dont  la  couverture  en 
pikpiw    «..:  imprimée  sont  filmés  en  commençant 
par  le  premier  plat  et  en  terminant  soit  par  la 
dernière  pege  qui  comporte  une  empreinte 
d'impression  ou  d'Illustration,  soit  par  le  second 
plat,  selon  le  cas.  Tous  les  autres  exemplaires 
originaux  sont  filmés  en  commençant  par  la 
première  page  qui  comporte  une  empreinte 
d'impression  ou  d'illustration  et  en  terminant  pnr 
la  dernière  page  qui  comporte  une  telle 
empreinte. 

Un  des  symboles  suivants  apparaîtra  sur  la 
dernière  image  de  chaque  microfiche,  selon  le 
cas:  la  symbole  —»>  signifie  "A  SUIVRE  ",  le 
symbole  ▼  signifie  "FIN". 

Les  cartes,  planches,  tableaux,  etc..  peuvent  être 
filmés  à  des  taux  de  réduction  différents. 
Lorsque  le  document  est  trop  grand  pour  être 
reproduit  en  un  seul  cliché,  il  est  filmé  à  partir 
do  l'angle  supérieur  gauche,  de  gauche  è  droite. 
et  de  haut  en  bas.  an  prenant  le  nombre 
d'images  nécessaire.  Le»  diagrammes  suivants 
illustrent  la  méthode. 
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■  g\ie  nul  ne  s'altrilme  ifttc  ditfniK- 

■  s  il  ni»t  iiviHl^-  'l<^  Ditii-" 

lli.ii   V,  (• 


•  Ji-  te  (li.iuK-nii  le-i  clefs  fin  Kovaume  îles 
■cieiix  :  ce  <|ue  lu  lieras  sur  la  terre  sera 
■  lié  ilans  les  eie'ix.  et  c.-  nue  tu  dé'.ieras  s\ir 
"  In  terre  sera  ilélif  ilatis  les  cieux.  ' 

Math.  XVI,  19;  XVIII,  isi'*- 


C'€pi$copat,  la  Prêtrise,  le  Diaconat. 
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Sermon 


Prêché  à   l'Eglise    an    Rédempteur 


LE  23  FEVRIER,  1902, 

(Veille  (le  St.  Matthias) 

PAR    LE    RHV.    H.    E.    BENOIT. 


McOlil  Univwtity  likftriM 

a  BMOittar 

0.')  apteopM.  li  pr  «IriMi  II  dtantM 

iihAiiiiiii 
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A  \l)S  AMIS. 


Le  it)  mars.  nj()2.  a  une 


assi'iiil)lci-  iruniiiii  o-m- 


viHnu'i'  i 


laib 


ri'.^i 


^■ii.>i' 


;t-j 


l'an. 


ous  Us  aiisiiK-cr 


.U-  la 


liranclK-  !rain;ai-i'  >. 


W   l'Alliaiu-c   cvank't'l" !">■■.   »"    ' 


U- 


l>a>'n.ur.-,  ]iai!aii 


t   d 


c  la  succc'ssiDU  a] 


)i)StiilliHK, 


IDUIKI 


t.'Xl)rcs>U)n  a  i 


U-^  il! 


ces  SI   t' 


transes  (jik'  plusiein-»  anus 


nous  ,.nl  iiric    de  publier  un  s,-nnou  (juc  mnis  avi..n> 
,lri:,  uviAw  sur  eu  suict  dans  VvA\>c  du  Kcknipu'ur. 


U'ja  p 


iij 


Nous  n"aurii)n>  pas  eu  la  i)r'.si>niption 


c!i'  U'  faire 
11 


SI  nous  n'avions  tte  parfaitement  convauui,  ^ue  les 
sentiments  e\i)iimés  dans  la  eireuustance  déjà  men- 
lîonnée  étaient  tout  à  fait  erronés. 

Nous  nous  rendons  aux  désirs  (\c  n(.)s  anus  avee 
d'autant  i)his  de  plaisir  (pie  nous  savons  d'avance  que 
nos  rai.-«n>  en  laveur  de  la  succession  apostoli(pie  ont 
aé  remues  de  toute  !a  cliréticnté  durant  les  ipimze 
premiers  siécle^  de  l'I'-lise  et  depuis,  non  seulement 
par  tous  ks  Catholicpies  Romains  et  les  t  atliolupies 
(irec-..  mai.-,  aussi  i)ar  le  pins  ^rand  nombre  des  meil- 
leurs théolo-ieiis  de  rKu'lise  Anglicane— ce  ipu  vent 
dire  plus  îles  deux-tiers  de  tous  les  clirttien-  de  nos 
jours. 

.Vous  prions  tous  les  amis  de  l'oeuvre  évan.tje- 
iupie  fran(,-aise  de  lire  ce  .•^ermon,  non  seulement  par 
esprit  de  controvtr.se  mais  avec  des  ciL-urs  éclaires 
par  l'esprit  Divin. 

IIFA'KV  K.  r.EXOlT. 

Recteur. 


\;o"f.e:'-l  le  24  juin.   1902 


Dans  (le  jifcocd' ....  iLtrcticiis.  j'ai  tu  ri)Ci.-a>ion 
ilf  parler  île  ri''.;,'li>i'  visible  <le  Jé-.ii>-(  hrist.  et  île  ile- 
iiiimtier  par  le  téiniii,i,Mia;;e  îles  lÙTiture>  Saintes,  inie 
Jé>ii>-L  ll^i.^t  avait  étali'n,  >nr  terre,  une  I';^'li.>e,  e'est- 
a-ilire  une  orjjanisalion  visible;  que  cette  l''.i;lise  s'é- 
tait euntinuée  sans  interruption  juxiu'à  nos  jours; 
«pi'elle  existe  encore  aujourd'hui  dan»  toute  sa  ])ureté 
l)riniitive  dan.^  une  de  ses  hranclie».  et  ipie  cette  bran- 
che— rM;:lise  An^rlicane, 


-est  la  .S ICI '1,1'"  (lui  ail  c 


on- 

servé   intact   le   précieii.x   dépôt    de    toutes  le>   vérités 
évanycliquo.  (';. 

je  lue  projiose  mainte  lant.  avec  l'aide  de  l'I^-s- 
prit  Saint  de  démontrer,  d'.ibord  par  le  témoi;,Mia;;e 
irrécusable  des  {-"critun  -  Saintes,  ensuite  par  les 
écrits  des  ])lus  jj^rands  saints  des  (|uinze  premiers  siè- 
cles du  cliri  tianisme.  (pie  Jésus-Christ  a  établi,  ixnir 
>;t)uver'ier  son  !\};Iise  ici-bas.  un  ministère  divisé  en 
trois  ordres;  répisco]iat,  la  prêtrise,  le  diacoiat,  et 
qu'aux  membres  seuls  de  ces  trois  ordres  fut  donnée 
la  charge  d'administrer  les  sacrements.  i'ui.>»e  le  Sei- 
gneur ouvrir  nos  coeurs  et  éclairer  nos  intellii^^enccs, 
pendant  fpie  nous  méditerons  ensemble  ces  jurandes 
et  sublimes  vérités.  l'uisse-t-11  nous  faire  compren- 
dre ks  ])aroles  du  niessa<;e  de  notre  divin  .Maitre  dont 
je  ré])èterai  ici  le  texte:  "Je  te  donnerai  le.>  clefs  du 
"  Royaume  des  cieux:  ce  ipie  tu  liera-  sur  la  terre 
"  sera  lié  dans  les  cieux,  et  ce  (pte  tu  délieras  sur  la 
"  terre  sera  délié  dans  les  cieux.  (  l."  Ht.  plus  loin  ; 
"  .Si  ton  frère  a  péché  contre  toi.  va  et  reprends-le 
"  entre  toi  et  lui  seul.  S'il  t'écoute.  tu  as  j;a.!,'né  ton 
"  frère.  Mais  s'il  ne  t'écoute  ])as,  prends  avec  toi 
"  une  ou  deux  personnes,  afin  cpie  toute  l'atYaire  se 
"  rej^le  sur  la  déclaration  de  deux  ou  trois  témoins. 
■■  -S'il  refuse  de  les  écouter,  dis-le  à  rMglise;.et  s'il  re- 
'■  fuse  aussi  d'écouter  l'I-lglise,  quil  soit  i)our  toi 
'■  comme  un  païen  et  un  publicain.  Je  vous  le  dis 
"  en  vérité,  tout  ce  (Uie  vous  lierez  sur  la  terre  sera 
'■  lié  dans  le  ciel,  et  tout  ce  tpie  vous  délierez  sur  la 
"  terre  sera  délié  dans  le  ciel."  (■'). 

1!)     I  Tim.  lU.  1^.  lis.        12)     M.Ttli.  .XVI.   lu. 
C)     Math.  XVIII,   15,  i6.  17,  iS. 


^ 
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••  U-  l.atirai  uioi.    Mi-^'-  ^^    ^^'^    P'-rt.-.  de  "•"   ^ 
••c\..t-à-.!irc  .10  l\TUUr.     tu-  p.mrn.nt  ja.nai.  v^^-' 
••   ,.ir..mirrclk-.  i'.,"       1  )au,  lu  bomMu'  .h.  Mnwur. 
o   motK,HH.si,mtKÙtl.Ko>amn..I..mn-..^^^^^ 

au  UovauMU-    M  '-n  a.r.u.u^a  .lan^  tout  1.  onur,  ;J>      ; 

;i    K.au.na,vti.tc..   -.u   ,.rcruwnr:   ••  K.iKUt.x-vou. 

",ar  Iv  Unvau.uo  .K-  l  icux  ..t  ]nnc\n:  .  ». 

(\,H.n,laut,  nuil-n    tout    .h-    «lU  en  avan  pu  -lire 

|r,us-(  liri>t   aan>  se.  rntn'tims    a-v    se.    «1">-'P^- 

c.ux-n.  .loMt  le.   veux   n'étaient   1m.  eueore  '"^^■'•'•:; 

.u    p,.nvaie,u   eo,n,,ren,lre  .p.e    le    Kovann.c  .Ion     n 

parlai,  et  .ur  le.,nel  il  devait  régner,  eta.t  >'-  ;;2": 
aiiou  i.eeU-'.ia>ti4ne.  et  non  poht.MUe,       jn.tunc    t 

para-  .in",,   avait   .lit   a   i'ilau-.   -Mon   royaun.e  ,   .. 

'p„i„t   'rici-1,as.    I   )    les    AïK-.tres.    an    tnotnent    -le    U 

l'assion.  nun,e  aprc-s    la    Késurrecon.  >  '  >    ne    Ih»  ; 

valent   supi-o.er  .pu-  oette    organisation   .u;a,t  r.-uk. 
visible,    mal-rô    le.    propre.  j-aroU.    .  .    ■^'    "     .'': 
^nieur-  "  (JnT.  y  en   avail_  menu-    p.irnn    ;'>' Y''?  ;" 
"ninnrraiert  j.as  avant  .lavoir  vu  le  ret;ue  .le   ihui. 
••(   i"       Il  ianl  .l.);u-  n.Mis  attendre  a  ee  (pt.'  .K.u>. 
avant  .le  .|ni,ter  ee  ni.nnle.  tasse  clairement  ^nupren- 
,ire  à  ses  ;iisoi,.les  la  natnre  de  s..n  Rovaunu-.  et  k .r 
.l.Mine  .les  in.'rneti..n.  partieuhcres  .,uan'  a  l.Ul,h.- 
seuunt  et  au  Gouvernement  de  s..n   !;-^'l'^^'-.   ,  '"V^ 
ce  «m'il  fit.  c.mme  lattcte  1  i-.vaui^'ile.       Aux  .U-    ■ 
^de'  V^tr;s.(''..ilest.liMpKjé.u.-n,ri>tse,nret,n 

avec  les  di«^cip'es  pen.lant  (piarame  fuirs  après  <pi  U 
ùt   res.nscité!  leu,!  ,,,Hant  .les  ch.^ses  ^-"^;«   ^^ 
Kovaunie  .le  Dieu.      •■  Sei,t:nenr._ln.  deman.Urcnt-i  s. 
-..t-ce  en   ce  temps    cpie    tu    rétabliras  le   royatu m 
••  d-l^r-Kl-  (■)"       ••  \'.)ns    recevrez    la    vertu    .lu  M- 
'•  Fsprit."  leur  ré-p  .ndit-il.       Le  jour  .le  la  IVutecte. 
Us' Apôtres  reçurent    le    St-Fsprit  l.ronns;  ce  nu. ne 
jour    .les  anies  furent  aj.mtc-es  a  1  Kiîlise      (  ».     ^   e.i 
V.onc  .le  ce  i.nir  «pie  commence   le  véritable  re.^ne  < le 
rr.di.e  chrétienne.       Onelles  furent    les  mstrncfon. 
painiculieres   données   aux    Ap<-.tres    par   le   Sauveur 

!;^  ;^^^^^.v;^."c:>;c..^!^:^\:"ie.n,c„.ci..,i.,o,...,c^^^^^^^^ 

\\\    VilV.  ÎN::'';   "  (6)     Actes.  I.  3.         (7>     Ac,«.  1.  6,  S.         i^>     Acte.  II.  .7. 


,.hnut.    la    ..rrc.  „oi,>  ,U-    a    t:ut  omnatr.    ,...r    la 
iuiU'   ctn..u>n,amumrL.tout.  limi.nrtam.. 

Il  ,xi.t.  u.u-  aualu^i.  fra,.immc.  .lan-  laman^'r. 

în.uuxi.  Mu,M.  u.>  fait  -''''••'''' i;='>:;.'.;-;  V 

u  ;nn,it  IM-Ml'l''  an  l>i-l  nu  n.mt  SuKj,,  .^^  M^^^^^ 
prou^t  .,u-ils  .K.v,..lrau.,n  un  r,,auuu.  .  u -;; 
-it  une  natiou  sauuc.     (-  .         i  '"     '  /      ' 

.an.tir.c.   Dicn  lui  ,.a,K'  ,hn.-t.nu.u    .1.1.,   d      a 
nuMuamu'  ot  lui  .L-nu.  U-  .lix  o.uunau.U'nu  ,.,v    I. 

S  i.  u.ur  s\-utrHicn,  iKU.lant  .,uaram.  J.m,,  au 

,"    .l'al.Mnl  la  iTumulKation  .Us  Uns  .lu nu  -  a  t.mt 
;     HU  ,  •  pa     i)i 'i.  lui-nunu-.  ensuite  Us  u,-.u.uous 
'  Joial;.;   !i:'nu..s   a    Mo.,    seul    uçu-laut     Muarau  c 


i|Ul' 

.-ulto 


jmirs  touchaut  lo  mit.  à  ivu.lr.  a  '  >Hy  •> 
l.U'o    .lu    iK'Ui>U.     in.truot.Mi^    .t    or.l..u..ai, 
n:.,.  n.o.mnaitnms. , tu-  parla  ,.ratHiu..K^ 

r  l.s  cnM-iKiu'nu'nts  >ul)  c.,un.ts  .U  M;'i>^'  '•"  '■'\'     • 
"j:.s:uux^ran.ls  fait.  -liH.;  .-us    1-    -•-;-: 
.hn<  rc-tahlissc-meut    .U    n.L;h>c'  nnuvi'lU  'K    .K>ti> 
C-ïri»,   .l.nuaut  uuc  f..i.  -U  plu.  la  p-.uvo  .U  la  l.ontc- 
i.t  .lu  .>nuv.)ir  .u-  l)i'"^i.       Kxanuu.nis  Us  lau-  . 

i;Ktcrn.l  se  .uauucstc  ruorc  ^''.^  l^'""'"^^;:"    ' 
nersu.uH-  ^c  Jcsus-Chri.t  M"i  vient,  .ht-.l.  puur    tal^ 
l,n   !--"li^.        Mais  rancicunc-  nVtant    (|uç    p.-ur  un 
^,•avait  bcs.,in  (,uc  .l'un  soûl  Rran^l  i-n-plu-t.. 
au  ontrairo.  étant  \wur    tout^is  Us  jia- 


1)C 

La 


avclic 


ti.>u-  c-n  CNiLHra  un  plus  grand  n.nnbrc.  N"  rc  >u- 
!  "u;  d,ni.fra  .ln.K'.l.,u.e  ap.->tres  à  qu,  ,1  .l..nn.ra 
h  faculté  .U  parUr  t.nttcs  Us  lau^nus  et  .,u  ,1  ■  n  r  a 
nrOclur  n-.van-iU-  «lu  Kcyaunu-  a  t.nis  W:  pUM'U.. 
■-t  auparavant.'  il  .Vontrcticn.lra  .,uaruutc  J">"->  ^'^u 
Us  (li^cipUs.-onnue  autrefois  Du-u  ^v;'^'  )';;;;;, 
"leur  parlant  .les  ch.-ses  .lu,  cMiccruent  U  Roxaunu 
-  aJ  I)!,  ,4,;.  Et  ce  n-est  .pu'  par  la  pratupu..  par  Us 
usaees  des  ap.'ures  et  leurs  enseignements  .pu    nous 


^„„,  Seigneur      Tii.  ..  .  ..i.^  *;-"--, ^^  cho.es  ,„..  ne  -..u  ,■».  r.ip- 


liorl'r»  par 
(j|     ExwlrXIX.6. 


[i 


y.'- 


c<itm:iitr.ii)»  Ii-  iiLlnhinm^  |iartti'ulivii  -  .i  i-iix  il>ii- 
luis  par  ii..trv  Divin  M.ii'.iv  daii^  u  tuiii-.  <\\\\\  tut 
«ml  avtc  vws. 

Avant  »a  l'a-M^n,  Jr^n^-l  'ri-t,  n'avait.  it'>ur  aui-i 
.liri-  i>"iiii.  "ti  f"rt  |.i'n.  parif  ihi  ;M>nvvr;"  nu  ni  iK 
-.»n  l'.^;li-i'.  A  |Hini'  v^î-il  nMntf  an  i-iil  '{u<.-  It»  l>i>- 
i-ipli-..  Ijiiii  ijUi-  i-raiiiîit's  iiu-on-.  ot  caclu'»  daii'  mu' 
i-lianihri'  liatitv  par  \n\w  Ac  >.  nu-ntrir  an  iniipU. 
pr.K-iiknt  maiiinuiii^  a  l'iUt  li'iu  «l'un  au.ri'  ap 'liv 
piii;r,  -(')M>i.ni  tn\-nu  in.iot|niU'ili-.viit  i-initniuir 
la  >i;>.-i-t>«ii>n  apu^i.ilinuc.  "i  t.  l  lu-  l'>i-  !'•  i'"1Kkv 
ap"-t'>li<pii'  rriirf;ani-i .  it  a]iri->  Ii  iK-fi-nti-  'lu  M- 
l'.'prit  -nr  rn\,  K>  Api''tri>  i|intti.i\i  Jirn.-ak'nj  wi  ^ m 
uijiaiiiM  r  livN  •■•;:li.-'i.>  (lati>  lunl"  >  U-«  villv^.    1  )v« 


Viiltl 


.K 


)i,i 


(|\ii   K-  !)(.>( lui  ."-'iti  fait  sontir,  il»  cirili>in\iiit  ui» 
iTi-  ri  et  iK>  i>rrH\s  ponr  k's  ai/u  r  ilan»  U'  niini^UTi'. 
(1  ilt>  c'i'nLrri'L;atii>n--  s.mt  f'irnKv-  il  ili 


l'hri 


it  t|nan(l 

tiui-  ajiinti»  à  l'il^H^i-  par  K'  I>ai>liinc.  non»  Noyons 
W-  ,\piitrvs  li>  \i>iur  a(in  (k-  k>  i-ontirnur.  (ii.  *Jni 
>vrait  as.^vz  niMn-c  dv  croire  i\nv  Iv.s  Ap'-tros  auraient 
ain>i  a^i  de  leur  propre  volonté,  ^'e\po^a^t  an\  rire> 
et  auN  peri^écnliun-,  des  foules,  s'ils  n'avaient  rev^u  du 
.**auveur  lui-niénie  des  instructions  spéciales  et  cate- 
j^oriques. 

l'ii  dépit  de  ceux  ip'i  altirnient  le  contraire,  nuits 
di>on-<  (pTon  ne  peut  lire  attentivement  le  Xouveau 
Te-tannut  ^an>  rencontrer  pres(|Ue  à  cliacpic  pa,:;c  Its 
•races  d'une  ^ucce^^ion  apostolitpie.  juda.»  meurt; 
Matthias  est  élu  à  sa  ]>lace.  ri.  Jacc|ues  est  mis  à 
mort  par  llérode;  St.  l'anl  et  l'.arnakas  sont  ai)pc!és 
à  le  remplacer,  i').  L'Eylise  chrétienne  vient  de 
commencer  >a  mis>ion  dans  le  monde,  et  déjà  trois 
nouveaux  apôtres  sont  .ajoutés  à  la  li^te  des  douze 
choisis  par  Xotre  .Seij^nienr.  l'n  autre  fait  à  sijj^nakr, 
— fait  corroboré  par  les  F.critures  Sainte», — c'est  la 
mise  à  part,  la  consécration  de  tout  néoph\ie  (pii  se 
vonait  au  ministère  évanj^élicpie.  fate  cor^écratiou 
>e  f;dsait  ])ar  l'imp  i>ilion  de  mains  des  .Viiotre»  ou  de 
•e'-  ipii  k>  n'inpla^aient.  (  >n  se  ra])pelle  Ti  (pie  l'as- 
.,;Iée,  avant  fait  choix  de  certaines  pirsomie-  pour 
le  Diaconat,  les  i)résenta  aux  .\p  M'es  qui.  avant  prié, 
leur  imposèrent  le»  mains.  Sitôt  qu'ils  furent  con- 
vaincus que  St-i'aul  était  réelleiuent  converti,  et  que 
lui  et  r.arnahas  étaient  appelés  par  Dieu  à  la  prédica- 
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.Ti-ront.  et.  Kur  aya.U  ....i...,o  1..  mauiv  K-  l'";;';  " 
,,„tir        N'.us   vcmm^  l'iii^    tar.l  M  l'anl  o.;i.,ui.r 

i-nli.Vs  ft  .l"'-r.!'>!nu'r    d*  «    ].     ,iur>  l-'-iir  yhaaiiK  '1^ 


\,,u-    alinti,    maintuiaiu    .lOuioiuriT,  par    U'    ti-WM- 
C-VLH-  .Iv^  SaiiUi-   l'ATitur.s.     tU'  K'  tiimi^trr,;  i-tal.li 
par  Jésns-lliri.t  .lan,   -„.    l'-^li^^'    ''"'    <"'   "uiu^ut.- 
liyi'C-  i-n  trois  urdri'*  : 

1      I.i>  ApMtri's.  (l'Mit  Ir-  MiiH-c^Miir"  pririiit  cx- 
i-lu-ivrtii'.iit  k  titri-  >ri'V<.'<pii'^; 

_'     l.is   [.rrirts,— "  l'ri-l>>ti'ri  ■■  un  atu'icii — ; 

^     l.rs  iliacri.-.*. 

L'I'K^'-  .■In-fticinu'  n\-!  l)a>  tant  uno  unuve.Io 
l-..lisc  niK'  1.-  o)iiii.k-iiuiit.  la  p.rlVi-iinn.  m  vmU'  vou- 
kv.  .K'  ri-yli^r  iiiivc.  C  \'M  l:i  tiH-tno  asM-ii, hU- - 
••  l\HU-ia''  l'.^iliM-,  M>'i  ^■••:'''  :'\^-^"  '""""  '*'''''''  '''!'""' 
■•,k'«crt  "  l'i.  l/alliaiio.'  .pio  I ''^ii  ^•""^■''  '  ='^'^'^'  ^'"''î' 
],,:„,  .kvait  ctri-  iiiK'  alliai-x-  p.rpctiidk.  et  k  putn- 
aïohe  viTiit  k'  porc  .l'uiK-  nmltiUi.k-  <W  iiaiiwn,.  •-) 
pn.nu«^i>  .|ui.  nnu.  k-  >av..ns.  no  ponvau'iu  >  ao-om- 

"lhri«t,  dit  St-l'aul.  <■■)  >-ni  la  i->tontr  .1  Al.rakun 
■•,.t  k.  lu-ritirr.  Mo  la  pr..n.r->o."        X-tro  Soi;;nour. 
.1  •  <nn  OMto.  aunonoo  Mifil  n\  >i  pa.  vonn  P'.nr     al"'- 
••lir  la  Ini   oi  k>  prui»lHto>.  niai^  p.'n      k-     ao;  .m- 
"  plir      (1)."     L"1".kH"'    i-i'ninuiu-o    d'U        ivo^-    .Miia- 
hain."  La  nianpu-  (rinitiati>.n    -.'r-t-à-i:        la  niarqnc 
iMÔrknro    .In    rite    jnif.  c'.  >1    !i     .  .rc..n.-iM;m.     «>■ 
l'ni>  ri'.L;li-c  grandit,  >o  .lével-  -k   ...n>   M..,>o  -■.  ..- 
,,r,,t)lu''te<.   mais   >..r    a  •■.■onil)l>  -     ■  •'•i   "  ^i    ''^;" 
îlan.   ri'-.Kli.o  elirétio      ■•        S..r-   .-etto  n.nivrl 
nen^ation.  la  ciro.nci>inn.  bonne  p-.nr  nn  >enl  penjne. 
Ut  rejotée  et  fait  place  an  l.ai>tOnie  .pn  ^era  la  inanpu' 
.!i>lin.:tive  .le  t..n>  k-  lunples  elneiten>.       De  menu' 
!:i  Cène  c.iniim'ninrative  renij-hR-era  les  sa.-ritice>  de 
l'ancienne  alliance. 


ne 


elle    .li- 


Keniarqn.nis  ici.  en  passant,  (juc 


niénie  son-<  l'an- 


cienne (lispen-ati.)n.  k'    niinistCre    .le    n-:.t;li>e  jnive. 
instituii.m  .livine  oralement   divisée  en  tr.Ms  ordre-. 
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'..f- 


maii.l-prC'trc.  prctrus  et  It-vitcs.  eut  aussi   ses  dctrac- 
tcurs  ei  se^  révoltée  (|ui.  non  contents  de  reconnaître 
les  prérogatives  de.  pasteurs  lé-itiines.  refusaient  en- 
core .rol)eir  aux  lois  de  ^i•:«li^c.       Ils  se  croyaient, 
disaient-ils.  tout  au>si  l)ien  ordonnes  et  ai)i)eles  (pie 
les  nasteurs  réj;uliers.  et,  tout  comme  a  notre  epo(iue. 
citaient    des    passades    des    Ecritures    pour    appu>er 
leurs  dires,  cemi-ci,  entre  autres  cpie  "  tout  le  peuple 
"avait  été  déclaré  être  une  sainte  sacrilicature.  (,), 
oubliant,  ou  feignant  d'oublier  la  deciM.m  du    1  out- 
i'ui<.aiit  tpu    "ceux-lA  seuls  .le    la    taniille  d  Aaron 
"seraient    chargés    d-accomplir    les    .sacrihces     \-). 
Koré.    Dathan   et   Abiram,  chefs   de   ces   rebelles,  et 
n.embres  de  la  famille    de    Lévi,  vinrent,  smvis    de> 
principaux  du  peui)le.  trcmver    .\loise.  et    lui  <lirent. 
"-l\,us  sont  saints,  et  l'iàernel  est  au  mdieu  deux. 
"  l'ouripioi  vous  élevez-vous  au-dessus  de  1  l-.ternel  . 
(■■•).■•        Insensés!        Apprenez    comment  le  bei.L,Mieur 
Di'eu  des  armées  ^nnii  leur  témérité  et  anéantit  ces 
présomptueux  au       )nvbre  de  250  et  plus:  "Aussitôt 
"  (lue  chacun  d'eux  eut  pris  son  brasier  et  y  eut  mi> 
"du   parfum   pour  l'offrir    devant    riuernel,  la  terre 
"  ouvrit  sa  bouche  et  les  engloutit,  eux.  et  leurs  mai- 
"  Mjns.  et  tous  leurs  biens,      l'n  feu  sortit  d  auprès  .!• 
"l'Iàernel  et  consuma  les  250  hommes  (pu  offraient 
"  le  parfum.    (•*)." 

Lu  autre  exemple,  non  moins  frappant,  du  clui- 
timent  re,-ervé  aux  rebelles,  nous  e.^^.t  rapporte  daii> 
k-s  chroni(iues.  (-,).  Le  roi  llozias.  pourtant  un  des 
meilleurs  rois  de  Juda.  étant  entré  dans  le  temple 
pour  offrir  des  i)ai-fums  sur  l'autel,  devint  tout  blanc 
de  lèpre,  et  resta  lépreux  jusqu'au  jour  de  sa  m.)rt. 
Croirez-vous  maintenant  que  si  Dieu  sauvegarda  si 
soigneusement  pendant  plus  de  quinze  siècles  les  pré- 
rogatives de  l'ordre  ecclésiasti.pie.  alors  qu  une  dis- 
pensation  meilleure  allait  naitre  avec  le  Christ,  cehti- 
ci  n'aurait  rien  dit  d'une  iiis.titutiuji  atissi  importante  . 


..■..;<:.-.../;"■/. 


'\/ 


At 


A  prés<.-nt  que  nous  i^ensons  avoir  suffisamment 
prouvé  l'établissement  du  sacerdoce  i)ar  la  loi,  rei>or- 
tons-nous  au  Nouveau  Testament  et  cherchons  les 
témoignages  cpii  démontrent  l'accomplissement  de 
cette  loi. 

[,1     Kv..le\I\."  [-'1     Nomlirc,  XVI,  40.        li)     Nombres  X\  1,  3. 
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Wnis  vous  -ai.pcUz  V(^\vcùnu  .U'  Mattliias  a  1  apos- 
tolat c\  l'onlination  de  diacri'.  dans  1  l'.i-lisç;  de  Jim- 
saleui.  Aux  Actes  des  Ai.-tres  i  ' ..  nous  lisons  que 
l.aniahas  et  l'aul.  avanl  établi  (Ks  Aucer.s  dans  cn.i- 
(lue  l-'<'li-e  de  la  conirée.  se  rendirent  a  Jérusalem 
uor.r  sT-  consulter  avec  leurs  eollè-ues  et  K>  Ancien^ 
au  sujet  de  la  circoncision.  Les  décrets  de  ce  C  ou- 
cile  furent  proinuluues  au  nom  des  Aiv.tres,  de>  An- 
ciens et  des  l'-rùres.  (  O-  N'ous  constatons,  en  outre, 
d'ans  lïpitre  aux  i  liilippiens  (-)  la  mention  des  troi> 
ordres  du  ministère  dans  Tl-Vlise  chrétienne:  d  a- 
hord  les  Apùtres  l'aul  et  ■rinioiliee.  jmis  les  Ancien>. 
nommes  ici  évé(|ues.  et  entin  les  diacres 

(  n  ne  s\-st  que  tro])  souvent  servi  de  ce  ])a^sa^'e 
pour  affirmer  (|ue  ces  é'vè(|ues  nï-taient  en  reaute  .[ue 
(ies  prejxi:.s.  c'est-à-dire  des  Anciens.  Onelle  erreur  . 
(■.,imiie  si  toute  nii>toire.  toute  la  tradition  des  temps  . 
:.,,osioli(iucs,  le  Nouveau  Testament  même  ne  mon- 
traient pas  un  ordre  d-e-vC-(|ues.  t-tabli>  pour  surveiller 
les  autr.'s  .jret.rci.  ce  (pii,  (railleurs,  s  accorde  avec  la 

saine  raison.  -,,-,.  i    • 

Dans  ses  lettres  aux  éve.iues,  St-l'aul  leur  parle 
comme  à  des  personnes  exeri;ant  rautonte.  .\  I  uno- 
thce.  déjà  ordonné  par  l'imposition  de  mains  de>  An- 
ciens (')  et  consacré  ensuite  par  le  i^rand  Apôtre 
••at^n  dit  St-l'aul.  que  ce  que  tu  as  entendu  de  nioi 
••  un  présence  de  beaucoup  de  témoins,  tu  le  cor.ncs  a 
••  des  iK^mmes  t^déles  (|ui  soient  cai)al)les  de  1  ensei- 
-oner  à  d'autres  (^i:"à  Timotliée  donc,  rievenu 
éve(|ue  d'Kphése.  Paul  écrit:  "Je  t'en-ai^e  a  rester  a 
••  i-.])liése  afin  de  recommander  à  certaines  personnes 
"de  ne   pas   enseii^ner  d'autres  doctrines.  (').  r-l 

encore:  "Ne  réprimande  pas  rudement  un  vieillard. 
"  mais  exhorte-le  comme  un  père.       Une  les  {irètiïs  , 
"  (pii  dirii^ent  bien   soient  ju^és    dignes  d  un  double 

"honneur Xe  reçois  pas  d'accusation  contre  tin 

"  urètre,  si  ce  n'est  sur  la  déi)osition  de  deux  ou  trois 
"  témoins.  N'impose  les  mains  à  personne  avec  pre- 
"cipitation.  Déclare  ces  choses  et  enseisne-les,  et 
"  tiue  personne  ne  méprise  ta  jeunesse.    ('). 

Oue  ce  lans-ape  est  différent  de  celui  dont  se  sert 
St-Patil  (piand  il  s'adresse  aux  Anciens  ou  prêtres  de 
cette  même  F-sli^e  d'I^phèse  !  Ecoutez  plut..t. 
••  l'renez  garde  à  vous-mêmes  et  à  tout  le  troupeau 
"  sur  leqticl  le  St-Esprit  vous  a  établis    évêrpa-'S  peur 

1,1      Acte.XlV.:-3.         [^l     Actts  XV.  v.3.  -,1      l'h'Hp  1..  ■• 
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■'  paître   rE.!;lisc   mi   SL-ifjncur je   sais   qu'il     en- 

■■  trera  i>arnii    vous,    après    mon    (léi)art.    des    loups 
■  cruels  (lui   n"ei)ar;j:neront  pas  le  troupeau,  et   (pi'il 
'  selevera  du  milieu  de  vous  des  hommes  cjui  ensei- 
'\i,nieroin  des  choses  pernicieuses  pour  entrainer  des 
"  disciples  ai)iè.>  lux.       \eillez  donc,  vous  souvenant 
■'  iiue  i)endant  trois  années  je  n'ai  cessé  nuit  et  jour 
"  il  exhorter  chacun  de  vous.     (')."       St-l'aul  traite 
ce..  Anciens  d'évèciues,  il  est  vrai,  mais  ils  sont  en  si 
^rand  nombre  (lu'il  serait  absurde    d'admettre  (lu'ils 
tussent  autre  chose  que  les  pasteurs  ordinaires  de  la 
ville,  et  le  ton  de  l'exhortation  de  l'apotre  leur  rappe- 
lant  leurs  devoirs  envers    leurs  troupeaux,  l'indidue 
snfhsamment.       11  ne  pouvait  donc  v  avoir  (lu'un  seul 
eve(]ue  a  K])lK-se.  et  cet  évècjue  était  Timothee. 

Kn  voulez-vous  un  autre  exemple  ?       C'e<t  l'ex- 

tiail    d'une  lettre  ipie  St-l'aul  encore  écrit    :i    Tite. 

eveque  de   Crète.     "  La   raison   ])our  L-Kpielle  je  t'ai 

^  lai.sse  en  Crète,  c'est  afin  que  tu  mettes  en  ordre  ce 

qui  reste  a  re.i^ler.  et  (jue,  selon  mes  instructions,  tu 

etabhses  des  .\nciens  dans  chaciue  ville.  .  .  .  Dis  ces 

'■  choses,  exhorte  et  reprends  avec  une  pleine  autorité 

_  Une  personne  ne  te  méprise.     I^loi-jne  de  toi.  après 

un  premier  et  un   second    avertissement,  celui   qui 

"  provo(|ue  des  divisions  (-j." 

De  qujl  droit,  je  vous    le    demande,  ces  jeunes 
hcmme.s  auraient-ils  rei,ni  des  plaintes  contre  les   An- 
ciens s  ils  n  avaient  été  des  évéques  avant  la  supré- 
matie  sur  les  antres    évè<iues,  ceux-ci     .Vnciens    ou 
Iresbyten    r  Oui   obligeait    St-l'aul   de   lais.ser 

lie  en_  Crète  pour  ordonner  des    pasteurs  dans    le< 
e,L,'lises  1       l'uisqu'il  était  lui-même  de  passa-e  dan^ 
nie.  j  apôtre  n'eut-il   pu   ordonner  des   i)asteurs  qu. 
tous  égaux,  suivant  nos  frères  sé^éirés.  auraient  pu    à 
.cur  tour,  en  ordoniïïr  "d'Smres  ?    ""l'oser  ces  ques- 
tions  c'e.<t  les  resou.lre.        "  Xul    ne  s'attribue  cette 
(ii.iïtnte.  s  il  n  esr  appelé  de  Dieu."  dit  l'épitre  aux  Hé- 
iiieux.     (■>.      L  eveque  dans  la  succession  directe  des 
apôtres  avait  donc  seul    le    privilè-e   d'ordonner    de* 
l''"''''"^'-''  ^'^  ''^'^  diacres,  et  par  conséquent  les  Anciens 
n  avaient  en  aucune  fai;on  le  droit  de  s'arroo-c-  cette 
preroo-atue.       Va  nous  devons  conclure  -lue  ,a  src- 
ccssion  apostoluiue  fut  un  des  points  particuliers  tou-    ' 
c.ies    par    Jesus-Lhrist    dans    ses    entretiens    secret*    ' 
avec  les  ajjotre.-. 

l.i      Actes  XX.  =:.;..  ;,j      T.U  1.5;    H,  ,5;    m,  ,o.  ,,^      „,,,.v,4. 


C.<    fit.'      W  -       •  1.  •  • 
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./ 


/- 


ClicTclums   ciu-nro   de   nouvelle-   promus.      L'A- 
Ii.-tre  St-Jcan  r(.(,-ut  l'i.rdn-    d'ôoriru    aux  sept  an.tjo- 
ik's   sci.t  enlises  d'Asie.     (M.     I)aii>  ohaciiiK>  do  ci> 
(.',i;lisos,  iiiius    lo    savons,  i'  y    avait    di^    jiastoiir-    en 
;.M-aiid  iiondno,  nuiis  c'ost  à  l'aiii^o  -■■u!.  c'ost-à-diro  a 
'4'v^:iJ.uc  qu'est  adressé  !o  nios>aoe  dixii;.  "     Dans  l'O 
Ii!hy  aux  Romains,  (-)  Si-l'aul    salin     AndronTcus  et 
juiiias  (jui  avaioin  été  prisonniers  awo  lui,  et  ju!-,;.- 
saiein  d'une  <,M-ande  considération  ]i:i'iiii  les  Ap^'-tre-. 
l-erivant   aux    l'liilii)i)iens,   St-l'aul     mentionne    l'ipa- 
I»':r(,(iiti.  leur  évé(|uo,  suivant  le  tein..i^na,t;-e  «le  'llié- 
||dore.  01,  le(|uel  il  apî)el!e  "mon  e. 'Mipa.uîiion  d'oeuvre 
"et  de  oniliat,  mais  vcrtre,. apôtre,    l'o."       C"es  îmi- 
liomnu'S   étaient   donc  "de' vcrital)le-   .ip^'itres.   choM- 
l'ar  les  jiremiors  ai>.">tres  p.nir  leur  -uc'céder  et  r.'îi!- 
plir  au  fur  et  à  niesiu-e  les  vides  ijui  ^e  produiraiuit 
lians   leur   rancis.     Jean    Calvin    hii-nieme   est    de   ce! 
a\:s  (juanL  à  junias  et  Andronicu-,  i;   admet  leur  re- 
C'.:;;i,-iissance  comir.e  apôtres    ;)ar    S'-i'aul.       Lison>, 

le  texte  .i^rec.  et 
'. ry^,  (|ue  le  nom 
""purent   dans  ce 


,!• 


d  ailleurs  le  Xotiveau  'l'estanient  'lar 
nous  constaterons,  a_yec_le   Dr.   Lan.i 
de   vir.gt-(juatre  apotros    Itu"   nu)ins^ 'iTj: 
ï^aint  livre. 

^  ^l  n  autre  i)assajj:e  plus  signit'ica!;!,  c'est  celui  où 
St-l'aul  jiarle  des  faux  apôtres  (pii  'leià  cherchaient  à 
s  introduire  dans  les  é.!:,di^es.  (').  '  )r.  >i  la  fonction 
apostolique  n'avait  pas  dû  se  perpétue-,  .;  les  apôfes 
ilevaiont  rester  sans  successeurs,  (pu!  éfiit  l'intérêt  de 
ces  imposteurs  à  se  faufiler  dan^  les  é-li.ses,  à  se 
faire  passer  pcjur  d'autres,  du  vivant  niérnc  de  ces 
derniers  .',^        .  . ..        '  ^    .    • 

Les  passag-es  de  l'Evan<,nle  (jue  nmis  venons  Cx 
citer  ne  sont  pas  les  seuls  dont  nott-  j)  nirrions  nou~ 
servir  a  l'appui  de  notre  thèse  de  la  succession  apo^-' 
tah(|ue_.  Ce  cpie  nous  avons  dit  suffira  toutefois, 
nous  les])er(Mis.  à  convaincre  (|uic  .noue  n'est  pas 
iml)u  de  préjuiiés  (|ue  le  ministér.  d'ivisé  en  tro--- 
ordres  est  ^d'in,>ntution  divine  et  clairement  \  -otive 
[Xir  les_  ]-.cntures  Saunes.  Xoiis  at^'rnMns,  en  otitre. 
,^  qu  i!  n'v  a  j)as  uni  seule  li<i-ne  du  I.iviv  inspiré  qui 
tende  à  _  <lémontrer  le  contraire.  X^n^  maintenons 
enfin  (pi'une  aussi  imp. mante  instii;ttion,  fr.ndée  nar 
X  Eternel  lui-même,  ne  pouvait  étr^  ah.ilie  mie  par 
une  révélation  directe  de  Dieu. 
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IV 
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Nous  essayerons  maintenant  de  prouver  que  ces 
trois  or-lres,— evé(|ues.  prêtres  et  diacres,— ont  con- 
tinué d'exister  dans  TF-irlise  chrétienne  pendant  les 
I)his  purs  siècles  du  christianisme.  Les  témo'^Miaj^es 
(le  riiistnire  que  nous  allons  jjréseuter  seront  d'autant 
l)]us  forts  (lu'ils  n'ont  ])as  été  écrits  dans  le  1)M  île 
prouver  cpie  l'autorité  épiscopale  vient  (le  Jésus- 
Christ.  \'ous  comprenez  facilement  qu'ans  temps 
apostoliciues  un  auteur  chrétien  jugeait  inutile  de 
donner  une  telle  preuve,  pas  plus  cju'il  n'aurait  cru  né- 
cessaire (le  démontrer  (|ue  le  chef  de  l'empire  romam 
était  un  emi)ereur.  Ce  fait  était  de  notoru  te  pu- 
1)li(|ue,  et  il  eut  été  ahsurde  d'en  contester  l'authenti- 
cité, l'armi  ces  nombreux  écrivains,  nous  n'avons 
(pie  l'embarras  du  choix. 

St-Clément,  évê(iue  de  Rome  en  91,  ùont  le  nom 
est  cité  par  St-Paul  (')  déclare,  entre  autres  choses, 
(lue  •■  l'apostolat  ne  devait  i)as  finir  avec  les  Aijotres: 
•  (pie  le  Sauveur  avait  averti  ceux-ci  qu'ils  s'élévrait 
"des  contestations  dans  l'I^^lise  à  pro]ios~de  réjiisco- 
•■];?:.  Ils  auront  dimc  le  soin  de  choisir  des  pcr- 
•'  sonnes  pour  exercer  le  saint  ministère,  et  à  cpii  ils 
•'  donneront  des  instructions  particulières  p(jur  (lu'à 
■•  leur  tour  ils  fassent  un  choix  judicieux  de  leurs  suc- 
"  cesseurs."  Dans  une  autre  partie  de  ses  oeuvres, 
(î),  le  même  évêque,  longtemps  avant  la  mort  de  l'a- 
p('>tre  St-Jean.  écrit  sur  le  même  sujet:  "Au  graud- 
•' prêtre  est  assignée  sa  propre  place;  aux  prêtres 
"leurs  fonctions  spéciales:  et  aux  lévites,  leur  diaco- 
"  nat  ou  ministère."  Clément  enseigne  donc,  comme 
plus  tard  St-Jérôme,  que  le  ministère  mosaïque  était 
le  n- jdèle  de  celui  qui  devait  gouverner  l'Eglise  chré- 
tienne. 

Un  discijjle  de  St-Jean,  St-Ignace,  excri^a  à  An- 
tioche  pendant  plus  de  cpiarante  ans  '.'épiscopat  au- 
(juel.  ainsi  ipie  St-Clément.  il  avait  été  appi.-!  ■du  vi- 
vant même  des  premiers  apôtres.  Arrêté  à  l'âge  de 
(piatre-vingts  ans  ])our  avoir  refusé  de  renier  son 
Maître,  il  fut.  sur  l'ordre  de  Trajan,  condamné  à  ê^tre 
dévoré  par  les  bêtes.  En  se  rendant  à  Rome  011  il 
soufïrit  le  martyre  en  l'an  107.  il  dut  s'arrêter  piel- 
(pies  jours  dans'  la  ville  de  Smyrne    d'où  il  écrivit  les 

[i]     Phil.IV,  3.         [2]     Epitre  aux  Corinthien». 
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,,,,,;,.es  ,.ar..lc.  suivantes  "  CVst  -i;;-;);;-:;';';: 
"je  suis  r.cllcuR'Ut  un  'l'-'^'l'^-^JJ^'^'  ^  .auraient 
••libWs.    ni    celles    MU>   ^'^  /m -M^  ^-J;,^  j,  ,i,,u^^^ 


nreninêeher  de  parvenir  au  l  lin.t. 


■■  l,r„vcs.  q.a-  tm.>  mys  '"""'%'.'■    ï";    m  ■).  -  "1- 
..  „„  ,„„ir  soi.  ,K-ch,,™  ™   "  '  ,     "  f     l.;,u.m  j. 

i-aicnt  ou  non  (Vinstitution  <livme 

Dhus   .on   cpitre   aux     K,.hés,ens.   ^^l^"  -  '^; 
,nnèMUe,;ie.o^en.psiUsév..,v^sa.u.nne^^ 

l'ordre  au  Seigneur,  etahhs  svir    '^l^^^^l^^^,;,,,, 

,lit  autre  part:  -  Je  vous  exh-u^  e  a  f a       tou 

"  harnu.uieusenient.  vos  evetiues jueM  l.uu  a  i     i 

■■'^■•""'•r"'^'":::.Sm':  .;:;sïr^..'^- 
ri.-.disc  de  Snnrne.  il  dit  encore:      J^'/^'"\\'';,\,V,. 

"  cres  et  aux  évoquer         ';"^"-  ''^^.ire  de  diacres,  de 

!l"T^""^Sùc,.S-'ne;ut^avoird-K.lis." 
"prêtres  et  (it\tquis,    m.  i         .  _ 

Il  est  impossible  <le   supposer  qu  en   fa  e     e  la 

le  1  l.L,nse.  «-y-    '  .  ,  j  j    succession  apo^to- 

frappante  (pie  les  troi,>   ordres 
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li(HU-  avauti 
Clirist  ? 


t  fait  iiartii'  di-'  renscijïiKMiuMit  dv  .K>us- 


Va  il  n'est  i)as  le  se 


j,'na;^e  de  sa  ] 


)ar(il 


e  en 


S(inten<!ns. 


L'n  autre  sani 


il  à  fournir  le  iniissaiit  ténioi- 
faveur    de    la    tlicse  (jue  nous 
t,   Irénée.  évè(|ne  de  Lyon. 


éerivait.  moins  de  vent  ans  ajM-ès  la  mort  de  ^t-.|ea 
••lions  connaissons  la  snccessioM  de  ceux  (|iie  les 
•■  Xpotre.-.  ont  clioi>is  jxnir  exercer  rantorite  epi^eo- 
••])ale  dans  toutes  les  c,L;lises.  lesijuels  sont  ceux  ([Ui 
••leur  ont  succédé  jusciu'à  nos  jours.  Les  .\i)o<res 
••  voulurent  <iue  leurs  renii)l-u:ants  fussent  sans  rei-ro- 
••  elle  alin  de  leur  confier  l'apostolat.  ^-''^^  =!^"."^ 
■•donc  une  succession  (révf(|ues  a  (pu  toute  1  l'-.Li;li>e 
••  ar.ustolique  est  soumise." 

St-nénient  d'Alexandrie  (  i«;-'-J-'o.  et  (')  1  ertul- 
Hen  (i();i-_'4o)  (-1  exi)nmeiit  les  mêmes  idées,  auisi 
i|ue',  ilu  reste,  nombre  d'auteurs  de  moindre  impor- 
tance dont  les  extraits,  si  nous  eu  faisions  la  lecture, 
ne  seraient  (|ue  la  réjiétition  de  ceux  (pie  non-  avons 
déjà  cités. 


Mais  (pie  me  servirait  de  niultii)lier  les  temoi- 
'rnaires  ?  L'histoire  de  ri':j;lise  chrétienne  des  pre- 
miers siècle  .  des  siècles  les  iilus  purs  du  chrisua- 
nisnu.  c'est  l'hi-toire  de  l'autorité  éjuscopaie.  -Même 
ci-ax  (pai  i>reler.deiit  (pi'un  scu!  ordre  de  prêtres  exis- 
tait dans  le  <;ouveniement  de  l'église  primitive.  _ad- 
meiient  voloiitiers  (|Ue.  du  vivant  des  apôtres— nis- 
(pi'-il'an  loo  environ.— ri';iïlise  était  .i,n)uvernec  i)ar 
lr>  Apôtres,  les  Anciens  et  le<  Diacr.s.  Ce  n  est  pa> 
fuut.  II.s  reconnaissent  é^'alement  cpi'à  partir  de  1  an 
15-).  le  i^ouvernement  de  l'I-:!ilise  revint  au  rejjjuue 
éiiiscoiial.  Ht  l'on  veut  nous  faire  croire  cpi  a  la 
mort  des  Apôtres  IT'L.^lise  al)andonna  tranciuillement 
le  sy>.ème  é])iscopal  pour  le  presh'  rien;  puis.  (|ua- 
rante  ou  cin(|uante  ans  ])lus  tard,  reprit  le  re^nme 
éiiiscopal.  sans  ([uc  ces  changements  n'aient  laisse  au- 
cune trace  dans  les  écrits  du  temi)s.  sans  (|u'on  en- 
tendit ni  discussion  ni  ])rotesîations  de  (jui  (pu-  ce 
soit  ?  (  )n  s'étonne  à  bon  gré  qu'en  un  siècle  éclaire 
comme  le  notre  ou  ose  s'attacher  à  de  telles  erreurs  ! 

Tu  adversaire  acharné  du  christianisme,  l'histo- 

(i)    "  MOmc  dans  rEglise  sur  cette  terre,  il  y  a  les  grade,,  d'évêque,  d'anciens  et  de 

,  M    ••  U-'gr""  prèlre,  ,iui  est  rcvCpie.  a  le  droit  de  baptiser  ;  IVmt   çaalement  le* 
"Orêlres  et   les  diacres,   ni.ds  seulement   avec   1  autorité  de  1  tvcque.  —De 

Uhlptl^l'  o. 


«5 


i 


<• 
I 


rien  Ciihhons.  ('),  ne  peut 


iiialj^rt-  sa  liaiiu',  tinu-luT  le 


SllJ 


■l  (le  riiistDin-  i'clésia>n(|Uc'  de  eette  ep  i(|iu 


ans 


lu'urter  à  chat|ue  nistant  aux 


truis  ordres  établis 


sl'  heurter  a  ci     .  .... 

les  év-'(|Uc-^,  les  prêtres  et  les  diacres.  "  l."au'.onte 
••tl)i-e..i.ale.  dit-il.  fut  universellement  étalilie  avant 
"la  tin  du  1er  siècle....  Depuis  les  tenij»  d'Ireiicc 
"  et  de  'rertullieii.  (.ii  ne  trouve  ])a>  d'l"..!;li>e  <iui  naît 
•■  des  évèi|ue>.  Le  système  fut  partout  reCMHiui  jus- 
•■  (|u'a  ce  (|ue  le  j^énie  (Ie>  Réforniateurs  >ir,>-e>  et 
allemands  y  eut  mis  un  arrél."  ' 

i-.t  i)ourtant  ces  rLiormateurs.  loin  de  rejeter 
l'autorité  ei)i>coi)ale.  tirent  dis  efforts  itiouï-,  iiiême 
ajires  leur  sortie  du  sein  de  l'I^nli-e  romaine  i)onr  >e 
|)rocnrt.r  une  succession  apostoli(iue.  l-U  i5.v>.  les 
],rince>  protestants  d'.Miemas^ne  prév.nti  r.  ut  ee 
(|u'on  est  convenu  d'ai)piler  la  confession  d  \u<;>- 
l.ouri;  à  remi)erenr  Cliarles  Ouint.  XiiUs  y  Usons: 
••  Xous  n"avon>  jamais  sonijé  à  ])riv(.r  les  éveiiuescle 
■■  leur  autorité.  Ce  (|ue  nous  voulons,  c'est  (jue  1  !•-- 
■■  vanille  soit  ensei.Lrné  dans  toute  sa  ])tirete  primi- 
tive." 

Luther,  (')  Théodore  de  P.éze,  (  )  Me'.aïK-hton, 
(')  et  Jean  Calvin  (M  tiennent  le  même  lan.:^niai.;e.  Ce 
dernier  en  154<>  écrivit  de  (lenéve  au  roi  l.douard 
\T  d'.Xn-ileterre,  le  priant  de  premlre  sous  >a  protec- 
tion les  églises  réformées  du  continent  et  d'y  envoyer 
des  évOipK's  de  l'h^glise  annlicane.  .Malheu-n-emeiU 
cette  Uttre  tomba  eiure  les  mains  de  Ckinliner  et  de 
r.onner.  deu.x  évécjues  ])apistes.  (pii  envoyere;-'t  a 
Calvin  une  réi>onse  insultante  et  c'est  de  ce  jour  (jue 
Calvin,  ignorant  la  supercherie,  tit  une  oi>i)osui,)n 
violente  àTéglise  d'Angleterre,  'il  n'eni'st  jia-.  moins 
certain  (|ue  tous  les  réformateurs  du  XVkme  siècle 
étaient  véritablement  persuadés  (jUe  ré|iisco])al  était 
une  des  pures  doctrines  de  ri'glise  i)rimitivo. 

Je  m'arrête,  fort  de  l'appui  de  tant  d'autorités. 
Xe  sommes-nous  pas  en  droit  de  demander  aux 
diverses  sectes  protestantes  leurs  raisons  pour  adop- 
ter un  autre  ministère  cptc  celui    (|ue  Jesus-lhrist  a 


(!) 

(4.' 


nist.  ùe  la  l)tc;ideni.<i  de   ri'.mpirc    Kninain. 

•■  r..ut  tivCiim.-.  soit  il  Knmu.  ,oil  "i  Ci.iwt.inliiu.plc,  s.iit  .\  Alc\:\nMnc.  .i  le  munie 
"mérite  et  leiliênit;S;iCerdoce."— Discii^sKin  ,T\cr  U- l'rî-lat  Kl  k, 

'■Il  LU  nie  ^;ard.- de  consentir  .i  la  ftiHc  de  ccm\  .jui  rejettent  l'iiulorit.-  .ipUcopale  ' 

•■  le  voudrais  i|m'i1  lut  en  mou  pouvoir  de  r'iablir  l'auloiitû-  ipi.c.pal-  ,— 1.<  <■- 
'••p.ir.ition  avait  alors  eu  lieu.— car  je  pr^'vnis  pour  l'avenir  luiu  ,,omin:,liJn 
'•plus  arliitraiie  qu'aucune  ipii  se  soit  jamais  vue  d.ins  rK;:Use  i  hr.'tienne." 

■    ■  '       donii'Ic   l'aiitoriiO  de   irjuverner   It.s   prêtre-    de    snii 
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ne  L'vc'ju 


"liioeèsc." — Commcnlaire  sur  IV-pitrc  de  '1  iie. 
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étahli,  (|uc  les  Apùtrcs  ont  cnsetKnc.  (juc  les  chré- 
tiiiis  ont  rcct)nnu  pindant  plus  ik-  seize  ceins  ans. 
Ailimttons  pour  un  instant  (|Ue  ce  sont  elles  (|ui  pos- 
sèdent la  vérité.  Pourquoi  (li)nc  alors  le  clerjje  chré- 
tien (lu  niumle  entier  a-t-i!  pendant  «|uinze  siècles  ac- 
(juiescè  si  unanimement  à  i'ai)andon  d  •  ses  droits  et 
de  ses  prèrofiatives  ?  P'ourcpKji  les  nond)reuses 
.«cctis  liercti(|ues  (|ui  llorissaieiit  aux  ;)remier>  sièck> 
de  ri-]};lise  ne  se  sont-elles  point  avisées  de  i)rote,ter 
Cl  ntre  rantiiiité  épiscoi)ale,  jjnixiue  cette  autorité  m 
venait  pas  de  Jésus-l'liri>t  ?  Ou'elles  nient,  c'e^t  leur 
attaire.  (|u\Hi>  tournent  la  succession  apostolii|ue  en 
(iéiision,  libre  à  elles;  encore  faut-il  (|u"elles  l)a>eul 
Kur>  asseitiiins  sur  des  preuves  sérieuses,  non  >ur  de> 
prejuj,'és  ridicules,  pour  ne  i)as  dire  nialhounetes. 

Non.  il  n'y  a  plus  aucun  doute  à  ce  sujet.  .\p'  's 
tout  ce  (pie  mm.--  venons  (reiitendre,  notre  convici.in 
reste  intacte  que  Jésus-Christ  a  établi  uiu'  I-lKli><^'-  '-'}• 
pour  la  gouverner,  un  ministère  divisé  en  trois 
t.rdres:  évè(|ues,  prêtres,  diacres.  là  nous  tie  pou- 
vons mieux  termiiur  (|u'en  répétant  ce  défi  (|ue.  vers 
la  lin  du  lléme  siècle  Tertullien  lani,-ait  aux  lieré^iar- 
(|ues  de  son  temps:  "  Les  é},dises  vraiment  aposio- 
"  li(|ues  peuvent  montrer  la  succession  de  leurs 
'■  évè(pies.  comme  ceux  de  Smvrne  (pti  remontent  à 
•■  l'olycarpe  ordonné  par  St-jean.  Montrez  le> 
"vôtres,  montrez  l'origine  de  vos  éj^lises;  faites  con- 
"  naitre  la  succession  de  vos  évècpies,  afin  ipie  nous 
"  vovions  s'ils  ont  été  réellement  consacrés  par  l'un 
"  des  apôtres,"  et  alors,  mais  seulement  alors,  nous 
partaj^erons  vos  idées  et  abandonnerons  les  nôtres. 
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